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Mimosa 
UNE CLAQUE 

POUR L’ENGAGEMENT DES AGENTS 

Encore moins nombreux pour travailler autant 

Dans son commentaire des résultats semestriels, le 
Président d’EDF a remercié la mobilisation des salariés 
pendant la crise sanitaire pour mieux habiller la 
dégradation de leurs conditions de travail générée par 
une nouvelle baisse d’effectifs principalement dans le 
tertiaire. 

Cette énième baisse d’effectifs générera aussi une 
nouvelle augmentation de la charge de travail des 
salariés par un accroissement du tertiaire diffus. 

Ces mêmes salariés se verront ensuite reprocher, un 
comble, la baisse de leur "temps métal"! 

Economies de bouts de chandelle ou tentative de raboter le Statut 

Alors que le Président devrait se soucier de conserver 
la mobilisation des salariés pour remplir les obligations 
de Service Public qui nous incombent et nous motivent, 
le choix est fait de réduire la voilure sur les 
déplacements professionnels et les achats & 
prestations (principalement SI). 

Ce qui est choquant, ce ne sont pas tant les mesures 
impactant le confort lors des déplacements, c’est plus 
la volonté de bafouer, encore une fois, le Statut des IEG 
en cette période cruciale pour tenir des engagements ! 

Chaque coin enfoncé par la direction le fragilise dans 
le but, non avoué, de finir par l’abattre sous des 
prétextes d’obsolescence. 

ALORS QUE LES EFFETS DE LA CRISE SERONT DURABLES POUR LE SECTEUR 

Monopoly financier et tergiversations des décideurs détruisent EDF 

Le bilan des fluctuations de milliards d’euros des 
cessions/acquisitions de nos dirigeants en mal 
d’International, laisse dubitatif sur celles, nouvelles, 
annoncées mais non définies. Sans aucun doute, le 
cœur de l’entreprise risque d’être touché. 

Rappelons aussi que les problèmes d’EDF résident dans 
le fait que sa production électrique n’est pas 

rémunérée, ni par le marché, ni par la régulation 
malgré un tarif qui ne cesse d’augmenter. 

LE HOLD-UP N’EST PAS FAIT PAR LES AGENTS ! 

Plutôt que de se soucier de contraindre les forces vives 
du Groupe, renvoyons donc la Direction, l’Etat et 
Bruxelles au résultat de leurs réflexions depuis trop 
longtemps attendues ! 

Mettre sous surveillance les économes zélés 

La FNME-CGT craint que des renoncements soient faits 
en envisageant de remettre à plus tard l’entretien ou 
la maintenance d’ouvrages pourtant nécessaire à la 
sécurité du personnel, du réseau, voire au maintien de 
la sûreté. 

La FNME-CGT ne laissera pas des objectifs financiers 
déprécier le patrimoine d’EDF, elle exhorte à la 
résistance contre toute tentative d’économies pouvant 
mettre en danger la vie ou la santé des salariés et des 
usagers et mettre en péril la continuité d’un Service 
Public de qualité. 

La FNME-CGT propose de mettre en débat d’autres pistes d’économies 
consistant, par exemple, à la suppression des marchés intérieurs de 
l’électricité et l’arrêt des politiques de subventions non contrôlées 
impactant indirectement EDF cutt.ly/PPE-FNME-CGT 
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